
Un carême mondial 

 

 

Depuis plus d’une semaine maintenant nous sommes 

privés de beaucoup de choses : Sorties, cinémas, contacts. Ces 

privations « forcées » nous font prendre conscience de nos 

dépendances physiques, psychologiques, sociales. C’est 

comme un grand carême, un temps de choix.   

Ces choix qui jusque là nous semblaient optionnels 

apparaissent désormais comme vitaux : « Vois, je mets 

aujourd'hui devant toi la vie et le bien, la mort et le mal. » 

(Dt 30,15) 

 

Il va y avoir beaucoup  de décisions difficiles, de choix 

à faire pour sortir de cette crise. Il va falloir inévitablement se 

soutenir, particulièrement les plus fragiles et sans doute, 

comme y appelle le pape, retrouver une vie plus sobre. 

 

Crise humanitaire, sanitaire, économique, sociale, 

écologique, religieuse, nous devinons bien que tout est lié et 

que tout part du cœur de l’homme. Avant de vouloir purifier la 

terre et le ciel, des virus et de la pollution, des dérèglements 

économiques et monétaires, c’est d’abord nos cœurs qu’il faut 

purifier de toute méchanceté, de désir de puissance et de tout 

ego. Ce temps nous est donné pour y réfléchir, tout est grâce. 

 

                                                       Frédéric de Laval. 


